252 Jeurnai hift. & lise.
provoque également une triftefle douce, pai.
fible & falutaire, en réuniffant la penfée de
la mort avec les images de la vivanee &
agréable nature.  Plus ils font fimples (les
ss tombeaux ), plus ils donnent d’énergie
s au fentiment de mélancolie. lls font plus
ss d’effet pauvres que riches, antiques que
s» Modernes, avec des détails d’infortunes
sp QUavec des titres d’honneur, avec les at
ss tributs de la vertu qu’avec ceux de la
s puiffance. C’eft fur-tout a la campagne que
ss leur impreffion fe fait vivement fentir, Une
ss fofle y a fait fouvent verfer plus de la-
s Mmes que les catafalques des Cathédrales
s» Ceft-1a que la douleur prend de la fubli-
95 Mité; elle s’éleve avec les vieux ifs des
s Cimetieres ; elle s’étend avec les plaines &
s» les collines d’alentour ; elle s’allie avec tous
ss les effets de la nature, le lever de l’aurore,
s le murmure des vents, le coucher du fo-
ss leil & les ténebres de la nuit.... Nos are
s» tiftes, dit [’auteur dans un autre endroit,
s font verfer des larmes 4 des ftatues de mar-
s» bre auprés des tombeaux des grands. Il faut
s bien y faire pleurer des ftatues, quand les
s» hommes n’y pleurent pas ,. Il remarque
qu’on pleure bien rfarement aux enterremens
des grands. ¢ Gens riches! s’écrie-t-il, quel
»» ufage faites-vous donc de vos richefles pen-
s» dant votre vie, puifque perfonne ne plew
55 T€ A votre mort ? ,,

On trouvera peut-€tre que M7, de St. Piere
marque quelquefois du gotc pour, les par-
doxes ; au moins ne peut-on sempécher &

w



